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Au Sommet pour un 
Nouveau pacte finan-
cier mondial tenu à Pa-

ris les 23 et 24 juin dernier, le 
président de la République, Ali 
Bongo Ondimba, a mis en avant 
la position unique du Gabon en 
tant que pays le plus "carbone 
positif " de la planète. Avec 88 
% de notre territoire couvert 
par des forêts, nous avons un 
rôle essentiel à jouer dans la 
lutte contre le changement cli-
matique.
Cependant, comme l'a souligné 
le chef de l’Etat, les mécanismes 
financiers internationaux ac-
tuels ne soutiennent pas de ma-
nière adéquate les pays comme 
le Gabon, qui préservent leurs 
forêts et absorbent plus de 
carbone qu'ils n'en émettent. 
L'obstacle principal à cette 
mobilisation financière n'est 
pas un manque de solutions 
ou de volonté politique, mais 
un manque d'adhésion des opi-
nions publiques, notamment 
européennes.
Selon Dennis Meadows, pen-
seur environnemental amé-
ricain, et co-auteur du rap-
port pionnier "Les limites à la 
croissance" publié en 1972, qui 
a apporté une contribution si-
gnificative à la sensibilisation 
mondiale sur les enjeux écolo-
giques, les dirigeants politiques 
savent ce qu'il faut faire pour 
lutter contre le changement cli-
matique mais craignent de ne 
pas être réélus s'ils agissent de 
manière ambitieuse.
Dans la même veine, François 
Gemenne, spécialiste belge 
des questions de géopolitique 
de l'environnement et auteur 
principal du GIEC, renforce 
cette perspective en mettant 
en évidence les défis politiques 
et sociétaux liés à l'adaptation 
au changement climatique. Il 
affirme, dans son dernier livre 
“L’écologie n’est pas un consen-
sus”, que les gouvernements 
européens n'ont pas reçu de 
mandat de leurs électeurs pour 
financer les efforts des pays du 
Sud en matière de conservation 
et de lutte contre le changement 

climatique.
C'est là qu'intervient la nécessité 
de sensibiliser et d'informer les 
opinions publiques occiden-
tales, afin de générer un soutien 
populaire à ces actions. Pour 
surmonter cet obstacle, il est 
essentiel d'aller à la rencontre 
des citoyens européens, non 
seulement dans les instances 
politiques et économiques, mais 
aussi dans les lieux de formation 
des futurs citoyens et dirigeants. 
Les écoles, les universités, les 
grandes écoles, les entreprises, 
les ONG sont autant d'espaces 
pour promouvoir la cause de 
la préservation des forêts du 
bassin du Congo-Ogooué, ainsi 
que le rôle crucial du Gabon 
dans ce combat.
Une coalition mondiale est né-
cessaire pour soutenir le Gabon 
dans ses efforts de conservation. 
Un tel soutien mondial renfor-
cerait non seulement l'initiative 
"Gabon Vert", qui symbolise 
notre engagement pour la pré-
servation de notre patrimoine 
naturel et la lutte contre le chan-
gement climatique, mais assure-
rait également un financement 
juste et équitable de ces actions.
Nous, en tant que Gabonais, 
sommes prêts à jouer notre rôle 
dans ce combat mondial. Mais 
nous ne pouvons pas le faire 
seuls. Il est nécessaire d'obte-
nir le soutien des citoyens du 
monde entier, et en particulier 
des Européens. Le Gabon, en 
tant que leader en matière de 
conservation de la biodiversité 
et de lutte contre le changement 
climatique, nous confère une 
position de force morale et 
éthique.
C'est ici qu'entre en jeu la puis-
sance du charme gabonais, un 
concept s'alignant avec celui du 
"soft power". Il s'agit de séduire, 
d'exercer une influence positive 
par le biais de nos actions, notre 
histoire, notre culture, notre 
riche biodiversité et notre patri-
moine forestier. Surtout, notre 
détermination à protéger notre 
environnement pour les géné-
rations futures est un élément 
qui peut et doit toucher le cœur 
des citoyens du monde entier.
Ce pouvoir de persuasion peut 
aider à surmonter les obsta-

cles politiques et à mobiliser 
le soutien populaire nécessaire 
pour une action climatique am-
bitieuse.
Il est temps d'agir ensemble, 
pour le bien de tous. Mettons à 
profit notre capacité d'attraction 
pour aller à la rencontre des ci-
toyens européens, les informer, 
les sensibiliser, et construire 
ensemble le monde durable que 
nous voulons pour nos enfants.

* Directeur général de l’Institut Léon-
Mba et président de l’association Les 

Amis de Wawa pour la préservation 
des forêts du bassin du Congo.

Financement climatique : mobiliser les opinions publiques 
européennes pour une coalition en faveur du Gabon

Par Adrien N’KOGHE-MBA*
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